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ORAN

Drogue, criminalité et réseaux
Le commandant du groupement de la

gendarmerie d’Oran a, dans un point de
presse qui s’est déroulé dimanche dernier,
livré le bilan pour l’année 2008 des
interventions de ses différentes brigades au
niveau de la wilaya d’Oran.

Selon ce dernier, une baisse sensible de la
criminalité a été constatée notamment pour les
affaires liées au droit pénal général puisque
dans ce cadre 2 766 affaires ont été enregistré
en 2008 contre 3 044 en 2007. Mais d’une
manière globale, la criminalité reste importante
puisque ce sont pas moins de 4 344 personnes
qui ont été arrêtées par les services de la
gendarmerie dont 2 328 ont été placées en
détention préventive. Une hausse sensible a été
enregistrée et reconnue par le groupement de la
gendarmerie concernant les affaires liées au

trafic de stupéfiants. En effet, durant l’année,
plus de 5 quintaux de drogue ont été saisis dont
140 kg retrouvés en mer ou abandonnés en
différents endroits et une quantité de 1 826
cachets de psychotropes. 

En tout, ce sont 392 affaires qui ont été
traitées en 2008 contre 344 en 2007. 

A noter que si les quantités de drogue saisies
se sont accrues — 97 kg de résine de cannabis
l’année passée —,  il ne faut pas oublier que
c’est aussi l’année passée que pour la première
fois 130 g de cocaïne avaient été découverts. 

Par rapport au phénomène de l’émmi-gration
clandestine et plus particulièrement des harraga,
le renforcement de la surveillance en mer et des
côtes de l’Oranie semble avoir produit son effet
puisque, nous dit-on, il y a eu 17 affaires de
tentatives d’émigration clandestine en 2007

contre 12 en 2008. L’immigration clandestine
représente 207 affaires impliquant 170
personnes de nationalité marocaine, 35
maliens... Dans un autre chapitre de la lutte
contre la contrebande, le groupement de
gendarmerie d’Oran a encore enregistré 229
affaires ayant abouti à l’arrestation de
8 personnes ; quant à la marchandise saisie,
elle avait une valeur dépassant les 20 millions
de dinars. 

Pour ce qui est des réseaux de vol de
véhicules, 18 véhicules ont été retrouvés durant
l’année et impliquant 19 personnes pour faux et
usage de faux. Pour le commandant du
groupement d’Oran, la lutte contre la criminalité
restera une priorité notamment pour faire face
de plus en plus à la criminalité organisée.

Fayçal M.

GROUPEMENT DE GENDARMERIE DE SKIKDA

2008 : année de la technologie de pointe 
Le bilan annuel des activités

de la gendarmerie et les
avancées technologiques ayant
touché les différentes unités
sont les deux thèmes de la
conférence de presse organisée
dimanche dernier au bureau du
commandant de groupement.

Selon les statistiques avancées,
550 infractions ont été commises,
474 délits et 76 crimes, avec
l’implication de 917 personnes. Ce
qui est en baisse par rapport à
l’année précédente où 2 061
affaires (1 960 délits et 101 crimes)
ont été traitées.

192 affaires, 182 délits et 10
crimes, sont à signaler. La lutte
contre le trafic de stupéfiants figure
parmi les priorités des différentes
unités. «Nous engageons une lutte
sans merci pour endiguer ce fléau.
Dorénavant, on ne tolèrera aucun
trafic, aussi minime soit-il», déclare
Bousseka Mahfoud, commandant
de groupement. 

En 2008, 79 affaires liées à ce
trafic ont été traitées avec 138
personnes inculpées. La quantité
de drogue saisie est de 18,349 kg .

Elle est en régression par rapport à
l’année dernière qui était de 77 kg,
576 gr et 83 centigrammes, pour
seulement 45 affaires ayant abouti
à l’arrestation de 89 personnes.
Sur un ton optimiste, le
commandant nous annonce la
saisie d’un kg de cannabis, «nous
avons bien commencé l’année
2009», dira-t-il.

Au chapitre des accidents de la
route, une hausse est à mentionner
durant l’année écoulée par rapport
à l’année 2007. Selon les
statistiques, 607 accidents ont fait
83 morts et 1 061 blessés. En
revanche, en 2007 : 569
accidents, 77 morts et 1 006
blessés. En 2008, il a été
enregistré : 39 accidents matériels,
504 corporels et 64 matériels. En
2007 : 17 accidents ont causé des
dégâts matériels, 494 corporels et
58 mortels. Dans le même ordre
d’idées, et toujours selon le bilan
annuel : 4 892 délits, 524
infractions, 7 738 retraits de permis
de conduire et 26 723 amendes
forfaitaires sont à mentionner. Ces
chiffres ne concernent que l’année

2008. Une présence soutenue sur
le terrain des «hommes verts» leur
permet d’identifier les points noirs
sur le territoire de la wilaya. 

Les routes nationales figurent
parmi les voies les plus
dangereuses comme la RN 3
(reliant Skikda à Constantine), la
RN 03AB+44 (du côté de la région
de Laghdir), la RN 44 (l’intersection
de Bissi), la RN 44AA
(l’intersection Bissi/Salah
Bouchaour) et la RN 85
(l’intersection Aïn
Bouziane/Tamalous).

Aussi, l’alerte a été
régulièrement donnée sur la
dangerosité de ces tronçons.
Pourtant, des mesures ont été
prises dans le cadre de la lutte
contre la dégradation du réseau
routier, par les instances
compétentes. 

Plusieurs facteurs contribueront
au nombre élevé d’acccidents
comme le non-respect du code de
la route : 79,1%, suivi par
l’implication des piétons, 12,7%,
les conditions climatiques, 4,9% et
l’état des véhicules, 3,3 %. Le

facteur humain est toujours en pole
position. Au sujet du deuxième
point inscrit à l’ordre du jour, le
commandant nous renseigne sur
l’introduction de Runitel (Réseau
unifié d’information et de
télécommunications), de la
vidéoconférence et de l’AFIS
(Automated Fingerprint
identification system : système
automatique d’identification par
empreintes digitales). Concernant
Runitel, une base est fonctionnelle
à Blida. La généralisation de cet
outil performant est imminente.

Les journalistes ont eu droit à
des explications théoriques et
pratiques au sujet de l’AFIS. Ce
système peut stocker 2 millions
d’empreintes de personnes
suspectes. 

L’introduction des nouveautés
dans le secteur a été suppléée par
des mesures d’accompagnement,
telle la mise en place de brigades
scientifiques et techniques,
concernées par une formation : la
fonction de TIC, technicien
d’identification du crime, est née.

Zaïd Zoheir 

FÊTE DE YENNAYER À BOUIRA

Les étudiants marchent et marquent
l’événement

Des festivités officielles ont été
organisées au niveau de la
commune d’Ahl Ksar, avec, en
prime, un rassemblement pour…
demander «bi ilhah» (avec
insistance), au nom de la société
civile de la commune une «ouhda
thalitha» (troisième mandat) pour
le président de la République, les
étudiants du centre universitaire
Colonel Akli-Mohand Oulhadj de
Bouira ont, loin des feux de la
rampe, organisé une marche à
travers les principaux boulevards
de la ville de Bouira.

Brandissant des banderoles
noires en signe de solidarité avec
Ghaza, sur lesquelles on pouvait
lire entre autres : «Tamazight
langue nationale et officielle»,
«2959 ans d’histoire», mais aussi,
«Halte au massacre à Ghaza», les

étudiants, qui ont entamé leur
marche depuis le centre
universitaire, ont, tout au long de
celle-ci, scandé des mots d’ordre
hostiles au pouvoir comme : «Y en
a marre de ce pouvoir», «Assa
azekka, tamazight thella thella»,
«Corrigez l’histoire, l’Algérie n’est
pas arabe» «A bas la répression,
liberté d’expression» ou encore
«Dda Lmouloud, mazalagh
dhimazighen». Comme les
événements douloureux qui se
déroulent à Ghaza ne peuvent
laisser insensibles, les étudiants
scandaient de temps en temps,
«Assa, azekka, Ghaza thella,
thella» (Aujourd’hui, demain,
Ghaza existe et existera). 

Arrivés sur l’esplanade située
devant la Maison de la culture, à
proximité du siège de la wilaya,

plusieurs étudiants ont pris la
parole pour rappeler leur combat et
celui de tous les démocrates, pour
la liberté d’expression et
l’épanouissement des libertés dans
le pays, synonyme de
l'émancipation de tamazight alors
que la revendication principale, à
savoir tamazight langue officielle,
n’est toujours pas satisfaite.

Par ailleurs, deux élus de
l’APW, qui étaient présents, ont été
invités par les étudiants à
intervenir. Betatache Ahmed,
membre du conseil national du
FFS et élu à l’APW de Bouira, mais
également professeur au centre
universitaire de Bouira, a insisté,
lors de son intervention, sur le
caractère continu de la
revendication démocratique et des
droits de l’homme dans le pays,
dont tamazight langue nationale et
officielle est l’un des piliers de cette
revendication. Pour sa part,
Meziane Chabane, élu RCD à

l’APW de Bouira, a insisté sur la
nécessité de poursuivre le combat
et toujours dénoncer le régime
répressif d’Alger qui bâillonne la
presse, ultime rempart contre la
dictature et tous les abus, et
muselle toutes les voix des forces
de l’opposition. Il a appelé
également les étudiants à
poursuivre leur combat et à être à
l’avant-garde des luttes pour
l’émancipation de la société. 

Avant de se disperser, les
étudiants, qui ont observé une
minute de silence à la mémoire de
tous les martyrs de la cause
amazighe, mais également des
martyrs innocents tombés sous les
balles assassines des sionistes à
Ghaza, se sont donné rendez-vous
pour une semaine de festivités
intenses, à l’occasion de la
commémoration de l’anniversaire
du printemps amazigh, prévu le 20
avril prochain.                                

Y. Y.

AÏN-
TÉMOUCHENT

Le trafic de
stupéfiants
s'effectue

plus par voie
maritime

La contrebande de
stupéfiants s'effectue
désormais par voie de mer
dans la wilaya de Aïn-
Témouchent, qui compte un
littoral de 80 km, a relevé le
commandant du groupement
de Gendarmerie nationale, le
lieutenant-colonel Aïdaoui
Réda. 

«Persécutés sur les voies
terrestres où les forces de
sécurité maîtrisent les
différents endroits de
passage, les trafiquants
utilisent, de plus en plus, la
voie maritime, exploitant les
courants marins qui
ramènent les colis biens
plastifiés de kif traité vers les
plages où ils sont ensuite
récupérés et dissimulés dans
les forêts, avant d'être
commercialisés», a-t-il
précisé lors d'une
conférence de presse sur le
bilan d'activité pour l'exercice
2008. 

La dernière prise des
60 kg de résine de cannabis
effectuée le week-end à
Sbiaât a confirmé ce
procédé, a-t-il poursuivi,
signalant que «20 % des
saisies opérées en 2008 l'ont
été en mer».

Durant cet exercice, les
gendarmes ont récupéré 4
quintaux de kif traité, ce qui
ramène les saisies, de 2006
à 2008, à 40 quintaux,
rappelle-t-on. 242 individus
ont été arrêtés, dans ce
cadre, grâce au travail de
fourmi effectué par les
éléments du groupement qui
ont, également, démantelé
deux réseaux internationaux
de contrebande de
stupéfiants et procédé à la
saisie de 25 voitures et deux
cars utilisés pour le transport
du kif, ainsi que deux armes
à feu, a fait remarquer le
lieutenant-colonel Aïdaoui
Réda.

«Les nouvelles
dispositions réglementaires,
notamment celles relatives à
l'infiltration, ont énormément
aidé les gendarmes dans
l'exercice de leurs missions»,
a-t-il relevé. Les éléments de
la Garde communale, qui
suivent des formations
régulières au niveau du
groupement, participent
également au dispositif de
surveillance des plages. 

Les gendarmes ont saisi,
par ailleurs, dernièrement à
la plage de Sassel, dans la
commune de Ouled
Boujemaâ, quatre jerricans
contenant chacune 30 litres
de carburant, ce qui laisse
supposer, selon la même
source, que les
contrebandiers utilisent, eux
aussi, «la voie maritime pour
leur trafic».

APS

Les associations culturelles, qui nous ont habitués aux
festivités grandioses, ont brillé par leur absence laissant le
champ libre au pouvoir de fêter à sa manière cette journée.


